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« All houses wherein men have lived and died
Are haunted houses. Through the open doors

The harmless phantoms on their errands glide,
With feet that make no sound upon the fl oors. »

Henry Wadsworth Longfellow (1807 – 1882)
Haunted Houses

Il ne s’agit là bien sûr que de quelques exemples de lieux. J’ai choisi les plus populaires ou ceux que je trouvais les plus 
intéressants. Mais comme presque chaque km2 de ce� e ville est présumé hanté, j’ai été obligée de limiter mon article. 

Londres, une ville riche en histoires, surtout sanglantes, surtout eff rayantes. Londres, hantée par son passé ? 
C’est cela même que je vous invite à découvrir à mes côtés. Soyez prêts à voyager dans le temps… et dans 
l’étrange. 

Nous allons commencer notre visite par l’un des lieux réputé comme 
le plus hanté : Tower of London (La Tour de Londres). (Petit cours 
d’histoire : Londres fut prise en 1066 par Guillaume le Conquérant. 
Une dizaine d’années plus tard, il fi t construire la tour Blanche. Ses 
successeurs y ajoutèrent divers éléments, comme Edouard Ier qui 
ordonna la construction de l’enceinte extérieure). 
De l’extérieur donc, on aperçoit, sur les berges de la Tamise et non loin 
du Tower Bridge, quatre tours, se dressant majestueusement dans le 
paysage. Elles entourent une cour intérieure, ainsi que d’autres vestiges 
de l’époque, le tout abrité par des remparts. Pour la petite histoire, sachez 
aussi que c’est en ce lieu que vous devez vous rendre si vous voulez 

apercevoir les bĳ oux de la reine (dont certains sont présumés maudits). Plusieurs tours constituent ce� e sorte 
de cité médiévale, dont une qui porte un bien étrange nom : Bloody Tower (la tour ensanglantée). 
Anciennement un lieu de torture, la Bloody Tower est actuellement considérée comme hantée, surtout son 
arche. 

Le Fantôme de Lady Margaret Pole, Comtesse de Salisbury
 

Oubliez les portes qui grincent et les bruits de pas sur les vieux planchés, car 
certainement aucun fantôme ne peut être plus eff rayant que ceux qui apparaissent 
autour de la Tour de Londres. Pouvez-vous seulement imaginer les hurlements à 
vous glacer le sang d’une vieille femme clamant son innocence, maintenue au sol par 
des gardes et la tête tranchée par le bourreau ? Ses hurlements sont encore entendus 
aujourd’hui. Lady Margaret Pole a été exécutée le 27 mai 1541 à Tower Green, où 
pendant des siècles, les plus importants traîtres et rebelles furent exécutés. 
La Comtesse de Salisbury, nièce de Richard III, fut emprisonnée dans la Tour jusqu’au 
jour de son exécution. La pauvre femme était innocente, son seul crime étant d’être 
issue de la famille des Plantagenêt, et bien sur, trop proche dans la ligne du trône, ce 

qui était inacceptable par le roi, Henry VIII. 
Henry, un Tudor, était un ennemi implacable des Plantagenêt. La bataille entre ses deux familles datait depuis 
la « Wars of the Roses », Guerre des Roses. 
Quand la Comtesse a été amenée à Tower Green le jour de son exécution, elle clama haut et fort son innocence 
et refusa de placer sa tête sur le billot. Elle tenta de s’échapper, et le bourreau dût alors la poursuivre jusqu’à 
Tower Green où il l’aba� it à grands coups de hache avant qu’elle ne meure dans d’atroces souff rances et dans 
un bain de sang mémorable. Ce� e exécution se répéterait chaque année à la date d’anniversaire de sa mort. 
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D’autres victimes d’exécution sont restées en vie, sous forme spectrale 
bien entendu. C’est le cas tragique de Lady Jane Grey, décapitée en 
1554. 
D’abord promise au jeune Edward VI, elle reçut l’héritage royal. Le jeune 
roi mourut peu après, et la jeune fi lle fut mariée de force par ses parents, 
à Guildford Dudley. 
Elle monta sur le trône et devint reine à son grand désespoir. Les époux 
tombèrent néanmoins vite amoureux l’un de l’autre. Malheureusement, 
leur union fut de courte durée. A peine 15 jours après être montés sur le 

trône, ils furent jetés en prison. 
Lady Grey fut exécutée à l’âge de 15 ans, quelques heures avant son époux. Les amants maudits furent tous 
deux aperçus dans les couloirs de la Tour de Londres. Selon la légende populaire, le fantôme de Guildford 
Dudley viendrait pleurer sa bien aimée près d’une fenêtre de Beauchamp Tower (comme il le fi t avant son 
exécution). Encore récemment, elle se « promenait » tranquillement près la Salt Tower et à méchamment 
eff rayer une jeune sentinelle, Welsh Johns, qui était de garde. Son dirigeant avait omis de lui raconter la 
légende, tellement banale là-bas qu’il ne voulait pas le tracasser avec cela. 

 
Autre victime de fantôme, le surveillant Scots Howden le fut en 1966. Il était de 
garde à la  « Traitors Gate » quand, un soir, il a clairement entendu le bruit de bo� es 
d’une patrouille s’approchant de la « Bloody Tower Arch ». Aucune patrouille n’était 
présente, alors Scots a soulevé son fusil et s’est avancé. Le bruit devenait plus proche, 
passant à ses côtés, mais toujours rien en vue. Il a seulement senti un souffl  e froid le 
traverser. 

Si quelqu’un a bien été placé en 1ère ligne, c’est un gardien, qui, en 1864, a été retrouvé 
par un offi  cier, eff ondré au sol près de la « Queens House ». L’homme a d’abord pensé que le gardien avait 
bu pendant ses heures de service et a porté l’aff aire en cour martiale. Le pauvre soldat a déclaré qu’il n’était 
pas saoul, mais eff rayé par une dame blanche, qui a non seulement ignorer ses ordres de s’arrêter, mais 
a calmement continuer à marcher dans sa direction, pour fi nalement traverser sa baïonne� e et sa propre 
personne d’ailleurs. Aucun doute qu’en jugement, nous avons là une histoire un peu diffi  cile à avaler. Alors 
un grand nombre d’autres soldats ont aussi déclaré avoir vu la dame blanche, mais n’ont pas voulu la désigner 
comme étant un fantôme. La « Queens House » est certainement la place la plus hantée des Tours. En plus de 
la dame blanche, on y trouve une dame grise, vue à l’intérieur et uniquement par des femmes, mais personne 
ne connaît son identité. 

Les Hurlements de Guy Fawkes

Guy Fawkes a été torturé dans la « Queens House » après avoir échoué dans sa tentative d’explosion du 
Parlement en 1605. Ses hurlements sont encore entendus occasionnellement.

La « Queens House » est également réputée pour être hantée par Anne Boleyn, femme de 
Henry VIII, qui fut exécutée pour trahison et adultère après un procès. Il est également dit 
qu’Anne Boleyn hante quatre autres places, dont la « Bloddy Tower »  (Tour Sanglante), 
qui porte bien son nom. 
Anne Boleyn fut la 1ère reine anglaise à être exécutée en public et décapitée en 1536. 
Aucun cercueil n’ayant été prévu pour elle, son corps fut enfermé dans une boîte trop 
petite et placé à la hâte sous la Chapelle St-Peter Ad Vincula. On l’a aperçue errant à 

maintes reprises autour de la chapelle, surtout à la date-anniversaire de son exécution et souvent suivie par 
un cortège de seigneurs et de dames, vêtus d’habits d’époque. 
En 1936, un garde vit une femme sans tête fl o� er autour de lui dans la « Bloody Tower ». On a� ribue ce� e 
apparition à Anne Boleyn. 

Pour les visiteurs de la Tour de Londres, il y a une multitude d’autres fantômes pour celui qui sait ouvrir le 
bon œil. 
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Sir Walter Raleigh marche sur les remparts qui portent son nom ; des hurlements viennent de la White Tower ; 
un gentleman de l’époque élisabéthaine rôde à Bell Tower ; une procession de chevaliers dans la Chapelle de 
St-Peter ad Vincula ; le 8ème Comte de Northumberland erre autour de Martin Tower  et même un ours géant 
qui frapperait du pied dans la cour (l’histoire peut faire sourire, mais rappelons qu’à l’époque, une ménagerie 
était située au cœur de l’enceinte de la tour de Londres. En 1815, une sentinelle fut surprise par un ours sortant 
de nul part. En voulant se défendre, il constata que son arme traversait l’animal et foue� ait le vide. Eff rayé, il 
perdit connaissance. Il eut le temps de relater ce qu’il avait vécu et … rendit l’âme le jour suivant). 

Durward Street
 

Dans le cœur de l’Est End, nous pouvons rencontrer le spectre de Durward Street, 
dans le quartier de WhiteChapel. L’apparition prend la forme d’une femme, blo� ie 
contre une des gou� ières. Il s’agit probablement du fantôme de Mary Ann Nichols, 
devenue tristement célèbre, parce qu’assassinée par Jack l’Eventreur, pendant l’été 
1888. L’indenté du meurtrier, qui a tué 8 femmes dans le quartier de WhiteChapel 

entre avril 1888 et juillet 1889, n’a jamais été clairement établie. 
Pour anecdote, le propriétaire d’un pub situé dans la rue commerçante a appris que la 2ème victime de Jack 
l’Eventreur, Annie Chapman, a été retrouvée derrière son établissement. Il a alors décidé de rebaptiser celui-
ci « Jack The Ripper ». Etonnement, le nom de jeune fi lle de l’épouse de ce tenancier était Chapman. Etrange 
coïncidence. Il a toujours proclamé que son pub était hanté.

Scratching Fanny

Rendons-nous maintenant dans le quartier de Cock Lane, à la rencontre d’un personnage relativement 
charmant. Au 18ème siècle, une maison, qui a maintenant disparu, a été la demeure de celle que l’on nomme 
amicalement « Scratching Fanny ». Un fantôme qui griff ait (scratching) les murs, se cognait contre, et lançait 
des objets à tort et à travers dans la maison. 
Les hommes et femmes de la haute société londonienne venaient en masse assister à ce� e étrange manifestation, 
qui s’arrêtait aussi subitement qu’elle avait commencé. Scratching Fanny est maintenant connue comme étant 
un poltergeist des plus classiques. 

Sir Cock Lane est à présent débarrassée de ses fantômes, St-Paul Cathedral ne l’est pas encore. L’esprit présent 
ici est celui d’un homme religieux, qui n’a jamais pu être clairement identifi é. Son occupation favorite est de 
« voleter » autour du site de la cathédrale.

A quelques pas se situe Greyfriars Churchyard, où les chasseurs de fantômes n’ont que l’embarras du choix. 
Mais seule une personne très courageuse oserait aff ronter la « chose répulsive » d’Amen Corner. (En anglais, 
le mot corner désigne une intersection entre deux rues qui forment un angle). 
Une horrible forme noire se tortille autour de cet endroit la nuit, et donne à l’atmosphère un petit air démoniaque 
et menaçant, une sorte de brouillard sombre, que l’on ne rencontre qu’à cet endroit précis. Ce lieu se situe juste 
derrière la prison de Newgate, où des criminels exécutés furent enterrés dans des fosses communes. Il s’agit 
de l’explication la plus plausible pour tenter d’expliquer ce phénomène. Il n’est pas conseillé de s’y rendre de 
nuit. Heureusement, Amen Corner est un cul-de-sac, ce serait donc un réel coup de malchance de se trouver 
par hasard en face de ce que les anglais appellent communément « The Thing », La Chose.

L’hôpital hanté

Au deux miles de la Tamise, sur la route qui va de Westminster Palace à 
Kensington Palace, nous pouvons avoir la joie de rencontrer toute une ribambelle 
de spectres les plus divers. L’endroit le plus peuplé par ce� e congrégation de 
fantômes se trouve être St-Thomas Hospital, situé dans le quartier de South 
Bank. 
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« L’infi rmière grise » a commencé à hanter les lieux à l’époque victorienne, mais personne n’a jamais été certain 
de son identité. Certains pensent que la femme est décédée de maladie transmise par un patient. D’autres, 
au contraire, concluent à la thèse du suicide (elle aurait été sévèrement réprimandée par une supérieure 
particulièrement tyrannique). « L’infi rmière grise » est tout le temps accompagnée d’un courant d’air glacé et 
dégage une grande impression d’inquiétude. 
Bien qu’une grande partie de l’hôpital ait été rénovée, un fantôme a clairement été vu par une infi rmière 
veilleuse, en 1992. Retournant à son service après s’être occupée d’un peu de paperasse, l’infi rmière vit, 
devant elle, dans le corridor, une femme portant une longue robe grise. Pensant qu’il s’agissait d’une « vraie » 
personne qui s’était égarée, la veilleuse l’a interpellée. Elle s’approcha lentement, et était sur le point de lui 
demander la raison de sa présence en ces lieux quand l’étrange apparition disparue. Elle ne la revit jamais.

La maison la plus hantée de Londres
 

Nous trouvons la maison hantée la plus populaire de Londres à 50 Berkeley Square, 
non loin de Piccadilly. Elle est connue pour être une maison abritant des démons et 
diff érents témoignages semblent le confi rmer. 
La demeure est restée plusieurs années inoccupées, en raison de sa réputation sans 
doute. Son histoire débute quand William IV était encore sur le trône, mais elle 

s’est intensifi ée en 1860. La maison a été achetée par une vieille femme excentrique, qui a découragé les 
visiteurs. Certains disent que l’horreur a commencé quand une jeune femme s’est suicidée en ces lieux ; d’autres 
prétendent qu’un jeune héritier a été enfermé par son frère qui voulait toucher l’argent. Les témoignages 
porteraient plutôt à croire que c’est un fantôme de sexe féminin qui a investi l’endroit. 
Au vu de l’ampleur qu’avait pris l’aff aire, un policier décida de surveiller les lieux, une nuit. Il vit alors le 
fameux esprit, une femme selon ses dires. Eff rayé, il fi t feu. On le retrouva le lendemain avec une balle logée 
dans la cuisse, du même calibre que son revolver. Il n’a jamais pu expliquer ce qu’il s’était passé. 
Devenu pendant longtemps phénomène de foire, il semblerait que le fantôme ait à présent déserté les lieux. 
La maison a maintenant était transformée en bureaux, les employés n’éprouvent aucune crainte et n’ont fait 
aucune rencontre fantomatique.  

St Jame’s Palace
 

Au sud de Berkeley Square se trouve St Jame’s Palace, lieu où l’on accrédite les 
ambassadeurs. Cet ancien bâtiment est fréquenté par un fantôme particulièrement 
horrible. Un homme, en livrée de serviteur du 19ème siècle, rôde autour des appartements 
privés. Sa tête est à moitié tranchée, comme posée en équilibre instable sur ses épaules, et 
une aff reuse entaille apparaît sur sa gorge. Le spectre présumé se nomme Sellis, le valet 
d’Ernest Augustus, Duc de Cumberland. 
Sellis se serait tranché la gorge une nuit de 1810 après avoir frénétiquement a� aqué son 
maître. Les raisons de cet acte sont inconnues, mais certains pensent que Cumberland 
aurait tenté de séduire la fi lle de Sellis, d’où cet accès de violence. Un autre valet du duc, 

arrivé sur les lieux, dit que Cumberland se tenait debout, la chemise souillée de sang et qu’une épée, également 
recouverte de sang, se trouvait sur le plancher. Les rumeurs ont eff ectivement suggéré que le duc aurait tué 
son valet, afi n que celui-ci se taise et ne puisse dévoilé qu’il courtisait sa fi lle. 

Bien après, en 1837, Cumberland parti au combat contre Napoléon. En 1837, il devint roi de 
Hanover (Allemange). Sellis, par contre, est resté sur place, à hanter les corridors de St Jame’s 
Palace. 

A quelques mètres au Sud de Buckingham Palace, nous trouvons Wellington Barracks 
(caserne), sur le passage dit « Birdcage Walk ». C’est ici, en 1780, qu’un garde assassina son 
épouse avant de déposer son corps à St Jame’s Park. Son visage fantomatique fait le voyage 
depuis le parc pour venir rendre visite aux gardes, surtout quand il n’y a pas trop de trafi c 

alentour, ce qui devient de plus en plus rare.  
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Un autre célèbre parc, Hyde Park, connaît aussi son lot de fantômes, et même une diligence d’époque, tirée par 
des chevaux, est quelques fois apparue. Il paraîtrait que la vision de cet « Horsebus » (comme le nommaient 
les anglais jadis) soit tellement ne� e que certains l’ont même confondue avec une a� raction touristique. 

Un peu plus eff rayant, une présence démoniaque rôde à l’endroit même où un orme se dresse dans le parc. 
Quelques clochards dorment dans ce parc, mais aucun à proximité même de ce lieu. 
Une femme clocharde y dormait en 1930 et elle est morte pendant son sommeil. 
Bien que maintenant l’arbre soit mort de maladie et donc enlevé, la présence démoniaque est toujours présente. 
En général, les gens disent se sentir mal à l’aise dès qu’ils arrivent à proximité de l’endroit. 

Beaucoup de théâtres sont réputés comme étant hantés à Londres, particulièrement par leurs défunts 
acteurs.

La main fantôme d’Oscar Wilde
 

J’ai choisi de vous relater l’histoire du St Jame’s Theater. Malheureusement, ce théâtre 
n’existe plus à ce jour. Construit en 1835, il a été démoli en 1957. 
En 1923, il fut témoin de nombreuses séances de spiritisme et pour des très bonnes raisons 
d’ailleurs. Les intervenants ont été appelés par « The Society for Psychical Research » 
(société de recherche sur les phénomènes métapsychiques). Une actrice et deux acteurs 
débutaient une séance de spiritisme quand une main de fantôme est subitement apparue, 
tenant une plume. Questionné par le médium sur son identité, l’esprit a écrit : « I am 
Oscar Wilde. I have come back to let the world know I am not dead. Death is the most 
boring thing in life, except marriage or dining with a schoolmaster». (Je suis Oscar Wilde. 
Je suis revenu pour dire au monde que je ne suis pas mort. La mort est la chose la plus 

ennuyeuse dans la vie, exception faite des mariages ou des dîners avec un maître d’école). Tout à fait dans 
l’humour du personnage. 
Peu après, une 2ème séance fut organisée et plusieurs anciens amis d’Oscar Wilde ont été appelés à ce� e 
occasion. La main est réapparue et a pu répondre aux diverses questions posées par les amis. Elle a ensuite écrit 
un très long message aux intonations romantiques dont Oscar Wilde était si friand pendant sa vie sur terre. Sa 
missive fut signée par ces mots : « Pity Oscar Wilde » (pitié Oscar Wilde). Toute sa vie, il a été persécuté pour 
son homosexualité, et fi nalement renié par ses amis. Il s’exila en France, et mourut à Paris dans la misère et la 
solitude. 
Beaucoup de gens, de nos jours, plaignent la vie tragique de cet homme. Même sur son lit de mort, son esprit 
vif ne l’avait pas déserté. «Either that wallpaper goes or I do ». (Soit ce papier peint disparaît, soit c’est moi 
qui disparait). 

Pour conclure mon article, je tiens à signaler que toutes les histoires relatées ici sont présentées à titre informel, 
ce qui veut dire que cela n’exprime pas forcément mon opinion ou mes croyances. Mais pour avoir visité 
Londres plusieurs fois, je peux vous assurer une chose : on ne s’y sent jamais seul. 

Visite touristique : En plus des lieux cités dans cet article, et pour ceux qui prévoient un futur voyage à 
Londres, voici quelques a� ractions qui pourraient vous intéressez.

Madame Tussaud’s Museum : l’équivalent version londonienne du musée de cire Grévin à Paris. Vous y 
trouverez une charmante salle des horreurs, à vous remuer l’estomac. Elle est souvent « mise à jour », donc 
chaque visite promet son lot d’émotions. Interdite aux enfants en bas âge et déconseillée aux personnes 
cardiaques. On y trouve quelques corps mutilés, têtes coupées, Vlad l’Empaleur en personne, ainsi qu’un 
petit historique sur les moyens de tortures et méthodes d’exécutions selon les époques. 
Madame Tussaud’s Museum
Marylebone Road
London
h� p://www.madame-tussauds.co.uk/
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Le London Dungeon : Musée, Walk Tour. Vous vivrez ici les expériences les plus macabres et les plus eff rayantes 
qui ont marqués l’histoire de la ville. Rencontre avec Jack l’Eventreur ? Grand incendie de Londres ? Ravages 
de la peste ? Tout y est relaté. Réputé comme étant très « gore », vous y entrerez à vos risques et périls.
London Dungeon
28-34 Tooley Street, 
London, SE1
 h� p://www.thedungeons.com/
 

Les London Walks : Des ballades à pied dans Londres, de préférence de nuit. Les seuls 
inconvénients sont qu’il vaut mieux avoir de bonnes bases d’anglais pour comprendre les 
explications du guide et ne pas paniquer à l’idée de rejoindre son hôtel seul. Des marches 
sont organisées sur plusieurs thèmes, dans toute la ville. Celle qui pourrait nous intéresser 
est la « Jack the Ripper Walk » où vous vous promenez sur les traces de Jack l’Eventreur. 
Dans le quartier de WhiteChapel, vous découvrirez les rues où il a assassiné ses victimes, 
les investigations de Scortland Yard expliquées, et les guides proposent même parfois un 

petit apéro dans le pub où on été vues ces pauvres femmes pour la dernière fois.

Et sans oublier les « Ghost Walk », qui vous emmèneront sur les traces de toutes les légendes fantomatiques 
qui hantent Londres. Plusieurs sont organisées, selon les quartiers où vous oserez vous aventurer. 
h� p://www.london-walks.co.uk/

Sources

Haunted London, by Ruppert Ma� hews
Mes 5 voyages à Londres, lieux visités et légendes entendues


